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Selon l'état du doaphragmie il y aura dolue tlne occlusionb
pairtiel-le ou compqlête de l'eopae ais sous Fune et. 1a1
tre dle ces deux conditions ])obsbruetion. n'est pas pour ainsi
dire invinicible. Dans le p reiniier cas il s'gtdes éruietation8s,
les gaz acceumnulés dans l'estomac pouvant se frayer un chemin
ver.; le dehors. (Ce phénomène se préeete *1or2ýqie le diap)h.rag,-
mne. es t relâce comme après l'expiration, et s'accomplit sans
trop de difficulté.

Dans l'autre ceas la résist-ance de l'anneau osphge est
vaincue par la. pression exercée sur l'estomac par l'action des
muscles des paroisadmnls le diaph ragm e restant aliaksé,
C.'est ce qui s'observe dans le voniseiinenf, et nous avonDs tous
con;staté l'effort qui est parfois requis pour avoir raison de l'o-
,ifice eni question.

Pouir résumer donc les fonctions dua diaphirag,,me dans ses
riamjoLrts- avec l'-estomace, l'on pourrait dire que ce mnu,-de agit
coinnue sphincter de l'oesophagie cu mnoment &e l'ispiration eir
nieutralisanr l'effet de sa propre achii sur le suc graStrique,
miais il part cela, il y -a une certaine compression exercée en
tout temps sur le tube oesophiagien.

Certains observateurs semb'TIent oublier complètement ces
fonctions, et 's'appuient sur 'le spasme cardiaque -pour refuser
à cet orifice tout autre sphincter que les fibres circulaires qui
Fenfourent. Ce spaine existe certai-nement, comnme du reste
celui de l'oSz-ophiagieni, male ce sont clairerinent des eoniyitions
pathologiques où une courbe muscul-eu-se rehtivenent faible
peut, par l'énergie deé ses contractions, arrêter <-ominq1temen]t
le fonetionnemnent normal de ces organes.

lYun autre côté, ,,ans oublier des auteurs sérieux comme
Testut, qui affirment que l'cdrifice cardi-aque "est dépouriivu à
la fois d1e valvule et ýde sphiinc.ter", j',oserais dire que mes pro-
pres -études 'sur l'estomiac nlont porté à 'adopter la maniéré de
voir que je viens d'exposer, et de plus que certaines affectionis
rnsnaismaies du diaphragme. que j'ai eli oceasion c*tobserver..
n'ont fait que confirmer m= croyaqiee sous ce rapport.

L'orifice de la veine cave se trouve dlans la portion aponté-
vrotique du muscle phirénique, et à caulse de la faiblesse de la
circulation à traiers ce vaisseau sanguin, tout est disposé pouir
éviter autant que possible dèe le comprimer.

Il +este -à dire que entre les insertions strae udia.phrag-
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